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Les phytotoxines sont des facteurs de virulence qui induisent une nécrose et modifient la physiologie de 
l'hôte lors des interactions entre plantes et champignons nécrotrophes. Dans le pathosystème carotte-
Alternaria dauci, la phytotoxine aldaulactone est associée à l'agressivité fongique, responsable de la 
brûlure-foliaire, ainsi qu'à la résistance partielle de la carotte à ce champignon. Deux gènes codant pour 
des polycétide synthases, AdPKS7 et AdPKS8, ont été proposés comme responsables de sa 
biosynthèse. Cependant, aucune preuve directe de leur implication dans la production d'aldaulactone n'a 
été établie, pas plus que les mécanismes sous-jacents de la résistance partielle. Cette thèse apporte la 
preuve directe que ces gènes sont responsables de la biosynthèse de l'aldaulactone. De plus, un test de 
pathogénicité in planta a révélé une différence significative entre les génotypes de carotte H1 (sensible) 
et I2 (partiellement résistant) lors d'une infection par une souche productrice d'aldaulactone, indiquant 
que la résistance au champignon est induite par la résistance à l'aldaulactone. Enfin, l'analyse par 
séquençage d'ARN de cellules de carotte exposées à l'aldaulactone a permis d'identifier des gènes 
candidats impliqués dans la résistance partielle du génotype I2. Ces gènes seraient impliqués dans 
l'homéostasie protéique, la détoxification et la signalisation cellulaire. En revanche, les gènes induits chez 
H1 ont fourni des indications sur les modes d'action possibles de l'aldaulactone sur les cellules de carotte, 
qui comprennent la perturbation de l'intégrité membranaire, la manipulation redox et l'interférence avec 
les voies de signalisation du stress.  
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